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Le tout début :  

 
En décembre 1914, les lecteurs du principal organe de presse locale (« le Ventoux »), très lus par toute la 
région, pouvaient lire ceci : 
« Nous sommes heureux d’apprendre qu’une société de football association s’est formée à Carpentras parmi 
les élèves du collège et des anciens élèves sous le nom d’Association Sportive du collège de Carpentras ». 
Cette « société » (NDLR : ancêtre de nos actuelles « associations sportives » ou « clubs sportifs ») donnera 
des réunions sportives au profit des Blessés de la Guerre. Rendez-vous le dimanche pour les 
entraînements ! »  
Sur le terrain de Souville, un rectangle était tracé : on plantant des poteaux de bois et on essayait de 
marquer des buts avec un ballon à peu près rond… Ce sont là les vraies prémices de ce phénomène de 
société qu’allait devenir, par la suite, le football, dans notre région, comme ailleurs. 
Le jeu « de la balle ronde » fit ainsi ses débuts dans la vie carpentrassienne et sa région immédiate. 
Puis, plus rien en 1915 : la guerre meurtrière éloigne les jeunes hommes, endeuille les familles, et l’on n’a 
pas le cœur à « jouer » à quoi que ce soit. 
Et puis la vie reprend le dessus, mais il faudra attendre la fin 1916 pour découvrir dans « le Ventoux », la 
création de la « société » Carpentras Sports Association. Les futurs membres sont invités à la réunion du 26 
octobre courant au premier siège social : le café de l’Industrie (devenu, depuis, Brasserie Gambetta) pour 
l’élection de ses membres. 
Dans les « mémoires du District de Provence » (depuis « Rhône-Durance »), on trouve les traces de 
« Carpentras Sports », cité comme l’un des tout premiers clubs pratiquant en « association ». 
Les jeunes gens désireux de pratiquer le football et de faire partie du SCA étaient priés de s’adresser au 
Capitaine Louis AYME, boulevard Amiral Avellan (devenu Bd Alfred Naquet où est le Centre Leclerc) ou 
au siège, à l’Industrie. 
 
Dimanche 12 novembre 1916 à 15h : premier match officiel contre le redoutable « 7e 
Génie » à Souville ! 
 
Le match fut rude et nos jeunes et nos jeunes résistèrent si bien qu’ils ne s’inclinèrent que 2 à 1 ! Pour un 
coup d’essai, c’était prometteur ! 
En février 1917, le football grandit en effectif et donc en qualité. Le « Ventoux » en témoigne… deux 
équipes défendent désormais nos couleurs et l’équipe 1 des « Travailleurs algériens de la garnison » 
s’incline 5 à 4. La 2 s’incline 3 à 2 seulement. 
1er juin 1917 : une grande fête du sport est organisée à Carpentras par les Tirailleurs Algériens en garnison 
(on n’en comptait pas moins de … 1500 !! dans notre ville). Cela se passe sur la promenade des Platanes 
(qui en était une à l’époque…). Côté sportif, sur le terrain de Souville les Tirailleurs affrontent le CSA et 
l’écrase 6 à 0 ! Le sport, en général, et le football en particulier doivent beaucoup à la présence de cette 
garnison très athlétique. 
Dans le même temps le rugby (implanté depuis plus longtemps et s’illustrant fort bien dans le 
« championnat du littoral ») attire aussi les foules : la concurrence entre les deux sports est réelle. 



Septembre 1917 : le CSA, devenu l’USC, invite les jeunes voulant pratiquer le football à assister à une 
réunion, jeudi soir au café du XIX° siècle (sur l’actuelle place du théâtre- Maison de Pays, à la place du 
Crédit Lyonnais). L’entraînement et la formation des équipes se font à Souville le dimanche matin. 
Composition de l’équipe de 1917 :  
Avants : Peyrol, Torion, Gravier, Girard, Rostang 
Milieux de terrain : Chanal, Augier, Rouveyre (capitaine),  
Arrières : Soubrat, Constantin 
Goal : Brantes 
 
Le 11 janvier 1918, à Souville, match revanche de l’équipe 2 de l’USC contre l’US Aubignan 1 ! Le 1er 
mars 1918, c’est l’équipe du 58e d’Infanterie d’Avignon qui s’affronte : victoire du 58e 2-0. 
L’organisation des compétitions n’a pas la rigueur que nous connaissons aujourd’hui : les structures 
fédérales n’existent pas encore ni l’arbitrage officiel… pourtant les équipes deviennent de plus en plus 
nombreuses et les rencontres de plus en plus nombreuses. Le besoin d’organisation devient pressant… mais 
la guerre a d’autres priorités, on le comprend. 
 
Novembre 1919 : l’Espérance compte une section de plus avec le football : deux équipes sont montées. Ce 
sont MM. CAUSSE, ASCERO et Edmond AUGIER qui animent cette section. Le siège social est au Café 
Blain et l’entraînement se fait sur le terrain de St Labre, tous les jours de 13h à 14h. On notera des 
rencontres contre Sarrians ou Orange. 
 
L’entre-deux Guerres : 
 
En mars 1920 : Une « Coupe du Vaucluse » est organisée par le club de Sarrians. Le District de Provence a 
son siège au Grand Bar de Saint-Ruf à Avignon mais ne gère pas encore tout cela… Le 26 mars, l’US 
Carpentrassienne arrive en finale sous la houlette de Max Aaron et s’impose ! Le foot de Carpentras est 
entré dans les annales régionales ! 
On commence à parler d’un futur « championnat » sur l’année… 
Pour des raisons pratiques, le CSA glisse sous l’aile du RCC : le RCC (rugby) crée donc sa section « foot » 
le 3 septembre 1920. C’est M. Bresson qui reçoit les futurs jeunes licenciés à 8h30 chez lui.  
L’équipe est constituée et compte désormais : 
Avants : CARRIER, CAUSSI, CAGNOLI, AYME, TARTAGLIA 
Demis : JEAN, AARON, RAVAUTE 
Arrières : GUILLET, PEYROL 
Goal : BRANTE 
Mais cette fusion sera éphémère.  
De nombreuses tentatives de création de clubs de foot autonome échouent (dont une « US Comtadine »…). 
La séparation (peu amiable…) foot-rugby se fait en novembre 1920, 8 mois, à peine, après la fusion ! 
Nous lisons dans le « Ventoux » du 26/11/1920 : « Nous devons à la population carpentrassienne et 

particulièrement aux amateurs de football, les raisons pour lesquelles nous nous croyons obligés de 
donner notre démission de la société du Racing : il avait été convenu avec le Comité du Racing, lors 
de notre affiliation, que le stade serait réservé, toutes les fois que les équipes 1 et 2 de rugby serait 
en déplacement. Or, dimanche dernier, l’association devait jouer contre la 1ère équipe de l’Union 
Sportive carpentrassienne. Or le président a cru devoir donner la préférence à l’équipe 3 de 
rugby (formée dans la semaine…)! Un geste aussi grossier amena notre dignité à nous retirer de 
cette association et à reprendre notre autonomie et notre ancien nom de CSA ».  

Le secrétaire M. Gillet  
En 1921, le siège social du CSA est à l’ancien « Café Bouyer », Place de la Mairie. 
L’EEAR, de son côté pratique le football régulièrement avec sa section propre, alors que de son côté, l’USC 
a des difficultés et lance un appel pour trouver des joueurs. Une réunion de crise est même organisée au Bar 
d’Orient le 11 août 1920 à 8h30 avec M. Antonin ROSTANG. 
Sur le terrain de Souville se déroulent des matches entre l’EEAR, Orange, Aubignan, Entraigues, le Club 
« Ventoux » de Bédoin, Malaucène et le SCA. Le championnat prend forme. La foule se presse aux abords 
du stade. On a ses fans. 



Il y a les « vedettes ». À Carpentras, les joueurs adulés se nomment AARON, GAGNOLI, CAUSSE, 
RAVAUTE et CARRIER. Un certain Monsieur CHABAUD semble être désigné comme arbitre fiable pour 
toutes ces rencontres.  
Fin août 1921, l’USC association lance un nouvel appel aux talents ! Le Bar d’Orient accueille les 
candidats… 
Puis on ne parle plus de l’UAC… Pas assez de joueurs ? Concurrence du rugby ? Trop de petits clubs ? Nul 
ne le sait… 
 
Janvier 1922 : On retrouve le foot au sein de l’EEAR 
des matches ont lieu à Souville contre les équipes des villages alentour. Nouveaux clubs : celui de l’Ecole 
Benoît de l’Isle et Jonquières.  
On retrouve dans l’équipe de Carpentras : Peyrol, Constantin, Grosclaude, Pasquelet, Ayme, Carrier, 
Vincent, Tartaglia, Ahmed, Vaillant et Isnard.  
Mars 1922 : un article paraît dans « Le Ventoux » sous le titre : « les parents pauvres du sport 
carpentrassien »… Il n’existe plus qu’un club de foot en ville, celui de l’EEAR, donc… avec peu de 
moyens. Les joueurs paient leurs équipements et leurs déplacements… Le football local a du mal à éclore ! 
Fin 1922, plus de foot dans la presse. Plus de traces… jusqu’en… 1926 !! 
Le jeu de la balle ronde réapparaît avec la passion bénévole de M. Michel, prof d’EPS au collège Fabre (le 
vieux, de la rue du collège), que les vieux Carpentrassiens connaissent mieux sous le surnom affectueux de 
« Cuné » et qui exerça très longtemps son métier avec passion aux côtés de M. Jean Roman (père de 
Jacques) et de nombreuses générations... 
M. Michel relance le foot dans le monde scolaire et organise des matches inter-établissements : Avignon, 
L’Isle, etc.  
Le Racing prête gracieusement son terrain pour aider à la renaissance de ce sport encore mal-aimé… merci 
à lui…  
7 mars 1924 : « Les jeunes gens sont informés qu’une société de football association et de courses pédestres 
vient de se créer au café Rezongle, Porte de Mazan. Nous remercions Siffrein MOULIN qui a bien voulu 
nous promettre l’enceinte du vélodrome (NDLR : qui était sur le site de l’actuel ancien stade municipal, au-
dessous du nouveau lycée JH Fabre actuel, autour des terrains) pour la saison prochaine ». 
Une nouvelle tentative sans suite… Pas de traces de club mort-né. 
 
Janvier 1927 naissance du « Gallia-Club » 
Sérieux réveil ? Il semble bien ! Ce sont de jeunes amateurs de football qui se rassemblent et se mobilisent 
avec comme ambition la formation de deux équipes… Sur le terrain de Saint-Labre un match est organisé 
opposant Nîmes à Carpentras (!!), le dimanche 11 mars 1927 ! 
Ce match permet d’accueillir la foule des visiteurs venus voir une équipe au palmarès remarquable. On se 
bouscule littéralement !… De quoi financer le démarrage du jeune club grâce aux 25 francs de prix de 
l’entrée (gratuit pour les dames…) ! Malins et décidés nos jeunes ! Félicitations ! Pas de compte-rendu du 
match dans la presse d’alors… dommage…  
On note quelques matches amicaux dans l’année 1927… sans plus… 
En janvier 1928, l’entraîneur M. Steiger, ex talentueux joueur de Mulhouse et parfaitement compétent, 
prend ces jeunes en mains avec une solide expérience. 
La génération des Marcellin, Sauvan, Rius, Lavagne et Steiger vient de naître ! 
Dimanche 15 janvier 1928, à 14h sur le stade de Saint-Labre, l’entraînement commence ! A la dure ! « Le 
Ventoux » relate un Serres-Carpentras annonciateur des futures rencontres de voisinage… Le Gallia perdit 
le match après un malencontreux changement de goal… 2-0… Arbitrage discuté… les règles ne sont pas 
encore bien… précises… Chauvinisme aidant, on commence à découvrir la partialité bonne enfant du 
Comtat… 
En mars 1928, le Gallia-Club refait venir Nîmes pour sauver ses finances : deuxième match de prestige sur 
le terrain de St-Labre (même tarif, même gratuité pour les dames) avec Sablet en lever de rideau avec le 2 ! 
Une fois de plus la foule et grosse différence de qualités sportive mais beau match formateur pour nos 
jeunes… La presse ne tarit pas d’éloges sur l’organisation et cette jeune équipe dynamique ! « Bravo à ces 
sportifs qui représentent l’élégance sportive par excellence et ce sport véritablement français » !!! Pauvres 
Anglais, ils ne s’en sont pas encore remis ! Toujours pas de score publié dans la presse… 



Le Gallia affronte Sablet, Althen, Caromb, l’Olympique Vaisonnais (prestigieux vainqueur de la première 
Coupe Moureau en 1925 et 1926).  
La « Gazette Sportive », le journal des sports avignonnais, bien connue des amateurs de sports de la région, 
rend compte régulièrement cet événement suivi qu’était la Coupe Moureau. Curieusement, Carpentras n’en 
est pas, alors que des clubs du nord-Vaucluse, des Bouches du Rhône y figurent… 
La Gallia bat Caromb 5 à 1, Vaison, et quelques belles « pointures » régionales… Cela promet mais les 
difficultés financières perdurent ! 
On lance un appel désespéré à à M. Dumont, du Café du XIX e siècle (sur la place de l’ancien cinéma 
théâtre) mais cela est vain et la Gallia Club disparaît corps et bien… 
 
Décidément implanter le football à Carpentras relève de la gageure !  
Les amateurs de foot ne se découragent pas pour autant ! 
 
Le 8 novembre 1929 : naissance des Diables Noirs Carpentrassiens  
Cette nouvelle équipe de football, composée de membres des cercles catholiques de Carpentras, débute par 
une victoire sur Avignon ! Encourageant ! Le dimanche suivant les « DNC » (comme on dit alors), jouent à 
Saint-Ponchon contre Bedoin AS du Mont Ventoux.  
Le 15 novembre 1929, les Diables Noirs Carpentrasssiens (DNC) font parler d’eux dans « Le Ventoux » à 
l’occasion de leurs nombreux matches. Orange 2 fut battu 1 à 0 par les DNC et ce fut un exploit ! L’Etoile 
Saltésienne descend parfois jusqu’à nous et nous y montons... 
1931 : Compte-rendu d’un match épique contre Plan d’Orgon ! score : 3 à 3, malgré un arbitrage de Plan 
d’Orgon, bien entendu déloyal et partial ( !!)… 
Lu dans la « Gazette sportive avignonnaise » du 21 février 1931 : la venue de l’équipe de Sète (le 
SOSétois). A souville, les DNC devenus « FCC », rencontrent Noves puis le Red Star avignonnais !  
L’équipe de Carpentras compte de nouveaux talents. Voici leurs noms : 
LAMBERT, AUGIGUIER, BARAILLER, REVIS, REY, ALARY, MATHIEU, ROMAN, KNOCH et les 
frères PLAGNOL.  
Leur siège : le Café du Commerce. 



 
Un nouveau bureau est élu le 28 août 1931 : 
Président : le Dr Grimaud 
Vice-présidents : MM. Gelin et Vève 
Secrétaire : M. Audiguier (adjoint : M. Pageot) 
Trésorier : M. Canioni (adjoint M. Sauveur) 
Membres du Comité : MM. Roman, Kneich, Plagnol. 
Entraîneur : M. Canioni. 
 
Deux équipes sont formées. On se déplace de plus en plus loin : Aramon, Port-Saint-Louis-du-Rhône, Mas-
Thibert, Camaret, Barbentane, Bedarrides, etc. 
Avignon 1 nous bat 2 à 1. « Arbitrage avignonnais lamentable, jeu dur » dit la presse…  
L’équipe a encore évolué : RICHARD, AUDIGUIER (CAP.), LES FRERES MERENDET, MONIE, 
FERRO, BARAILLER, ROBERT, PLAGNOL, ASCHERO-WINK. 
Les DNC du FCC sont véritablement la première équipe bien organisée à Carpentras : ce sont les vrais 
« ouvreurs » du football carpentrassien. 
Pourtant, ils disparaîtront, à leur tour, pour faire place à la difficile relève. 
 
Le président BERNUSSET vient de créer une branche sportive de l’Auto-Moto-Club : la FAC (« football 
association de Carpentras » . 
Un Marocain et un Hongrois au Club ! 
Nous sommes en 1934. Un « pro » est venu entraîner le club… Cette fois, ça va barder !!... Vacqueyras, 
Pernes, Sarrians, puis Avignon sont nos premières victimes ! L’équipe du FAC joue sur le stade de moto-
ball du Four à chaux à 250 m du carrefour actuel de la route de Serres, devant la ferme dite « de l’éléphant » 
au bord du quartier du même nom aujourd’hui. 
Le 5 janvier 1935, Mise en place de la « Coupe Apéritif Sautel » par le FAC et M. Pierre Sautel en 
personne, industriel sportif de Mazan sous le patronage de « La Gazette Sportive » et avec le concours 
d’Albert Demaille (« adem »), fabuleux organisateur… (ils créeront aussi, pour le moto-ball, le « Challenge 
Sautel ». 



 
La première épreuve a lieu sur le stade du Four à chaux (réservé d’habitude au moto-ball). Les 8 équipes de 
Carpentras, Violès, Pernes, Caderousse, Graveson, Avignon, Montmirail (Vacqueyras), Mazan s’affrontent. 
Pas de résultats dans la presse… 
Le 20 janvier 1935, le 4e tour de la Coupe Moureau a lieu à Carpentras, au stade municipal, où le FCC bat 
Mazan 5 à 2, malgré la neige et le verglas sur le terrain..! Les brillants Boyer, Humbert, Canioni, Ginot, et 
Toine dans les bois firent merveille ! M. Giner fit un excellent arbitrage malgré ce vilain temps. 
Au tour suivant en février Carpentras-Montmirail : 3 à 3. Le classement final de la Coupe Moureau place 
Carpentras en 4e place et le vainqueur est le SC Mazan. 
Le football semble enfin lancé à Carpentras ! 
Le siège du Café des Voyageurs organise les réunions du FCC association.  
Des matches contre Orgon, Gadagne, Montfavet, Avignon, Camaret et Oppède monte le niveau du FCC ! 
En octobre 1935, le calendrier de la Coupe Moureau 1935-1936 (l’événement foot de l’époque) ne compte 
toujours par le FCCA ! Le club joue soit au Four à chaux soit au stade municipal. Le football est de plus en 
plus « en vogue » comme dit « le Ventoux »… On rencontre Villeneuve en cette fin d’année. 
1936 est une année calme sans enthousiasme, comme 1937. 
1938 : Le Comité provisoire du FCC Association est composé comme suit : 
Président actif : M. MERIC 
VP : MM. AYME et MARCELLIN 
Trésorier (l’homme-clé…) : M. VIDAL 
Secrétaire : M. Charles DEGOUTTE (qui travailla longtemps au Canal de Carpentras) 
Membres : MM. ROUX, BOYER, ALLEGRE, GARCIA. 
Un réveil !  
 



La société dépose de nouveaux statuts et choisit de reprendre le nom 
d’Association Sportive de Carpentras (ASC),  
comme auparavant… elle paraît au Journal Officiel du 15 avril 1938. Le siège revient au Café du XIX° 
siècle. 
L’ASC a une grosse activité en cette avant-guerre. Son stade du Four à chaux attire du monde le dimanche, 
lors de rencontres contres les équipes des villages alentour contre lesquelles nous obtenons de beaux 
résultats. 
En Coupe de Provence nous accueillons Cavaillon, le 18 novembre. La défaite est cuisante : 4 à 1 ! 
Souvent les matches de l’ASC se jouent en lever de rideau du moto-ball qui connaît les faveurs du grand 
public au stade du Four à chaux sur la route de Serres. 
Première victoire probante de l’ASC, en championnat de Provence, contre Vacqueyras : 2 à 1. Au tour 
suivant match nul contre la redoutable équipe d’Aubignan 1 à 1, après une partie « chaudement » 
disputée… 
L’ASC s’incline devant Pernes en décembre, 4 à 2, lors d’un très beau match, devant un public nombreux, 
malgré le mauvais temps. Le public carpentrassien du football grandit peu à peu. 
 
21 février 1939 (mardi-gras) : l’ASC organise, pour soutenir sa trésorerie, un grand match de prestige entre 
deux grandes équipes françaises, au stade municipal : l’Olympique de Marseille et Sète ! Un « objet d’art » 
était mis en compétition et la Maison Sautel sponsorise la rencontre ! En lever de rideau Orange, champion 
amateur du sud-est rencontre une sélection régionale avec quelques Carpentrassiens. Le tout suivi d’une 
réception à la mairie de Carpentras en présence de toutes les autorités. 
Pas de compte-rendu… 
Il est vrai que la guerre est là. Elle sera déclarée le 3 septembre. 
C’est l’époque de « Münich » et de Daladier… 
En championnat de Vaucluse, l’ASC se comporte honorablement. Sans plus. Nous accédons, cependant, à 
la 4e série (bon niveau) : celle de Vedène, Pernes, Avignon (« St-Jean sportif ») 
Nous organisons la ½ finale de la Coupe de Vaucluse  en mai.  
Le siège social passe de la place du théâtre à la place du Quinconce : au Café du Soleil, en juin 1939. 
Puis, c’est la guerre. 
En 1940-1941-1942, l’ASC fait preuve d’une belle vitalité. On parle de recevoir Avignon pour un match de 
« rivaux » historiques qui promet ! Le public aime ! 
 
1943 : l’ASC est incluse dans l’USC… 
12 décembre 1943 : 8e de finale de la Coupe du Vaucluse, au stade municipal, USC-Loriol ! 
1944 : Le foot continue à mener sa vie en marge de l’occupation et distrait un peu les foules... 
Libération de Carpentras. 
Le « Ventoux » devient « Le Comtadin ». 
1945 : Naissance de l’association sportive du Collège J-H Fabre et de l’Ecole Pratique (« la Prat’ »). Qui 
joue en championnat cadets où elle écrase le championnat (8 à 0, 5 à 0, 12 à 1, 4 à 0, 3 à 0… !!!).  
Les cadets accèdent ainsi à la finale du championnat d’académie à Marseille contre le Cours Pierre Pouget 
de Marseille… 
J. Roman en fait le compte-rendu vainqueur dans le Comtadin du 24 août 1945 ! 
Le 9 mars 1945, l’ASC organise un match de gala opposant une sélection région à l’équipe britannique ! 
Le nombre de licenciés ne cesse de progresser ! 
Nous accédons au championnat de 2e division dont nous sommes leaders ! 
Les déplacements se font en car. 
On annonce l’arrivée d’équipes anglaises (mais sans suite ou sans échos de presse ?!...) 
Saison 1946-1947 : L’entraîneur, M. Tribles, emmène l’équipe de l’USC en championnat de Vaucluse où 
elle connaît un somme de succès qui lui valent un public fidèle… Elle remportera la première place ! 
L’équipe est composée de MARTINOTI, DROUET, TRIBLES, PENALBA, FAVIER, BRIANÇON, 
GAMBALE, Marius OMBRY, Camille OMBRY, NORWOOD, BENDLEY, BERNE, WANDIN. Il semble 
donc qu’il y a ait des Anglais dans nos rangs ! 



On a créé une « école de foot » pour les jeunes ! Cadets et juniors s’illustrent très loin… et préparent la 
relève (on les recrute beaucoup, à Saint-Joseph à Carpentras, au « Groupe Sportif Saint-Joseph », le GSSJ) ! 
Ils gagnent leur demi-finale 6 à 0 contre le RC Bollène ! 
Le Président GINER peut être content de son club ! 
On recrute Ben Ahmed et Merle, de grands noms de l’époque. 
Les supporters suivent leur équipe fanion en cars organisés. 
Deux de nos jeunes cadets (Brémond, notre ailier gauche, et Fructus, notre gardien qui sauvera la match !) 
sont sélectionnés en équipe régionale pour rencontrer en lever de rideau du grand match de l’OM, une 
rencontre contre une sélection du Var. 
Les cadets sont champions de Vaucluse (Brémond et Milési sont les buteurs) ! 
Nous accédons ainsi à l’inter-district et rencontrons Alès, champion du Gard : nous perdons 3 à 1 (Lapeyre 
passe à Troussel et E. Girard conclut !). Fructus, Girard et Milési se font remarquer. 
30 mars 1947 : nous organisons la finale des « moins de 18 ans » : la sélection de l’équipe est sévère. Gros 
entraînement « moderne ». Brémond termine 1er des épreuves de sélection ! Romanet se fait remarquer… 
comme le Capitaine Chiari, Gatti ou Pascalet, Massot ou Jouve. Martinoti part faire son service militaire. 
Les jeunes Carpentrassiens brillent partout sur les terrains !Max Fuchs, bijoutier de la rue Vigne, reçoit les 
candidats aux licences de footballeurs pour l’USC mais se montre discret sur les noms… 
Août 1947 : la saison est prometteuse ! 
M. Tribles est toujours un excellent entraîneur-joueur. 
Le Comité de la nouvelle saison est élu : 
Président : E. GINER 
VP : MM. MARCELLIN et DUBOIS 
Trésorier : M. BOYER 
Secrétaire : R. MARCELLIN 
Membres : et commissaires divers : LE GALL, GUYONNET, MAYOTTE, KALLERT (père), G. 
BALLAUD,  
Les entraîneurs sont MM. Tribles et Thomassey (qui allait devenir Capitaine des Pompiers carpentrassiens) 
Notre avant-centre Isoard est blessé mais l’Anglais Norwood vient renforcer nos effectifs. Le vivier des 
jeunes continue à alimenter les effectifs. Les arbitres continuent à nous « défavoriser » honteusement à 
l’extérieur (!!!), écrivent les commentateurs bénévoles du Comtadin… l’un d’entre eux, du village hôte, a 
même osé sortir Naudin !!... 
Jouve et Norwood sont les buteurs du club. Merle est une des chevilles ouvrières. Comme Fructus, Arnaud, 
l’excllent capitaine Icard, Girard, Richard, Massot, Cézanne, Brémond… 
1948 : Aldo Cavalli arrive en renfort de formation ! 
Dès le mois d’août 1948, le club local de football affiche ses ambitions avec l’arrivée d’Aldo Cavalli, un 
sacré entraîneur, venu seconder les anciens ! Aubignan, vainqueur de la coupe de Vaucluse, la saison 
passée, vient inaugurer la saison au stade municipal. Beau match. 
Jean Roman (père de Jacques) est également correspondant de presse du Dauphiné Libéré et commente la 
toute nouvelle Coupe Roumagoux (qui existe encore) et le championnat avec beaucoup de pertinence et de 
talent. 
Il souligne que le niveau du football carpentrassien n’est pas au niveau des clubs alentour, même de villages 
mais que cela ne peut que venir avec le vivier prometteur des jeunes - les juniors (derrière leur capitaine 
Arnaud) de M. Farel, directeur de l’école Saint-Joseph, en particulier- dont la cour d’école était un vrai 
« stade d’entraînement » où bien des talents se sont épanouis... Les cadets ne perdront qu’en finale contre 
Avignon 4 à 3. 
On cherche un remède à tout cela.  
Fuchs, demi-centre fait merveille devant « l’Electricité d’Avignon » (3 à 1)! 
Carpentras, dans le District Rhône-Durance fait finalement bonne figure sous la coupe d’Aldo Cavalli. 
 
7 Janvier 1950 : Carpentras-Oxford ! 
 
Au stade municipal, à 14h30 devant la foule des grands jours ! Nous écrasons Exeter-Oxford 7 à 1 alors que 
cette équipe s’est couverte de gloire Outre-Manche ! 



L’équipe de Carpentras hausse sans cesse son niveau grâce à l’enthousiasme d’une « bande de jeunes 
passionnés » : GIL, BREMOND, ARNAUD, GIRARD 1, GIRARD 2, BERTIN, MILESI, PASCALET, 
FRUCTUS et LAPEYRE. On parle déjà de montée en « Promotion »… Quelques mois plus tard, c’est fait : 
dans un championnat désormais bien organisé, Carpentras accède à la PH (Promotion d’Honneur) aux côtés 
de l’élite régionale! Les supporters sont enfin récompensés de leur fidèle soutien ! 
L’excellent Président GINER a réussi son pari ! Mais, il annonce, pourtant, son départ de la présidence, ses 
occupations l’amenant à quitter Carpentras. Il le fait lors de l’AG triomphale du 25 mai 1950, au plus grand 
regret de tous.  
C’est Marin Milési qui lui succède et le club devient le FCC, une fois 
pour toutes.. 
Président : Marin MILESI 
VP : MM. BLUM et CASTELLI 
Secrétaire : M. MARCELLIN (adjoint : M. FAREL) 
Trésorier : Maurice BOYER 
Commissaires et membres : FRANCHESQUIN, BONNET, ISOARD, BUISSON, CAVALY, BREMOND. 
C’est un changement pour le club. La poigne du président GINER va-t-elle faire défaut ? 
 
1950 : Un nouvel entraîneur : l’international MERCIER ! 
On le reçoit au siège, devant la presse locale, avec des propos élogieux : « jeunes gens, vous avez beaucoup 
de chance, tâchez de profiter à fond de cette aubaine ! », lit-on dans la presse. 
Le FCC, détenteur de la Coupe FAYN, réussit à la garder en battant le 11 redoutable de Jonquières en 
finale. Le championnat « PH » Rhône-Durance promet d’être exigeant… premier match et première victoire 
3 à 0 contre Caromb.  
Le « 11 type » est composé de GIL dans les buts, les arrières sont CHIARI (boulanger 21 ans) et GIRARD 
(expéditeur 18 ans) ; Demi-centre : LAPEYRE (instituteur 20 ans) demis-ailes : PASCALLET (Etudiant en 
Lettres à Aix, 21 ans) et FUCHS (boulanger, 30 ans) ;Ailiers : MOURIES (serrurier 18 ans) et JOUVE 
(plombier, 28 ans), Inters : BRIANÇON (ajusteur SNCF 28 ans), NORWOOD (confiturier, 26 ans) ; Avant-
centre : MONTALBAN (chauffeur, 31 ans).  
Les réservistes sont : RICHARD (chimiste, 25 ans), CARTOUX (Chauffeur de car, 31 ans), BERNARD 
(étudiant, 18 ans), SERRES (repousseur sur métaux, 18 ans), ROUX (expéditeur, 18 ans), ISOARD 
(cafetier, 20 ans) et MILESI (récupérateur de métaux, 18 ans). 
Une belle équipe de l’avis de tous. 
Outre l’équipe fanion, le FCC compte quatre autres équipes : la « Réserve » (2e division), les juniors, les 
cadets et les minimes tous en championnat de Vaucluse. 
Le FCC compte 98 licenciés, ce qui est devenu important. 
Septembre 1950 : le FCC commence sa saison sur de bonnes bases (nul contre le redoutable Aubignan et 
victoire contre Vaison 5 à 1). Puis O-O contre le leader Orange (un exploit). 
 
On joue à la Roseraie, aménagé en terrain de foot ! 
L’attendu FCC –Valréas se joue à la Roseraie aménagée, pour la circonstance en terrain de foot… On note 
la présence de M. Guillermet, le Maire de Carpentras, de M. Toussaint Gandié, adjoint, Blum, président du 
Tribunal et du Dr Barbot de la Ligue de Provence à Marseille. Carpentras s’incline 3 à 1. 
A l’occasion de la Saint-Siffrein, le FCC organise un fameux OM-Sète (professionnels) de gala ! La foule 
se presse et le match est superbe. 
En décembre 1950, le FCC se hisse en 16e de finale de la Coupe Rhône Durance et bat Sablet ! Exploit ! 
Le motoball abime beaucoup la pelouse du stade municipal et le football s’en accomode mal… On se 
dé »panne à la Roseraie mais on cherche un autre terrain… 
En 1951, Carpentras accueille une finale « corpo » Nice-Montbeliard et c’est également chez nous que se 
jouera la finale de la Coupe Rhône-Durance : OAvignon-AS Montfavet. 
Le siège social est Café du Soleil. 
Dans le bureau directeur on note des noms nouveaux : Darmain, Travaillon, Campoy, Castelli, 
Franqueville, et, chez les joueurs de nouveaux joueurs apparaissent : Avon, Brinster, Roux, Montalban, 
Valmiau, Rusero, Matussi… 



 
L’entraîneur, M. Pignocchi, et le président Milési ont le redoutable 
honneur d’organiser un 1/16 de Coupe de France à Carpentras ! 
 
Cannes-Roche La Molière ! Au stade municipal le 2 février 1952 ! 
Le Président de la Fédération Française de football, M. Gambardella vient à Carpentras pour l’occasion (on 
connaît son nom attaché à la Coupe Juniors nationale de grand renom et prestige, toujours actuelle) et il 
remettra, dans la salons de l’hôtel de ville de Carpentras, la Médaille d’argent de la FFFA à Monsieur 
Chabas, Président du District Rhône-Durance pour son excellent travail. Citons les personnalités présentes : 
M. Pelletier, président de la ligue du Sud-est, M. Chambon, secrétaire du District Rhône-Durance, M. Hirth 
DDJS 84,M. Blum, VP du SCT, M. Guillermet, Maire de Carpentras, M. Barrucand, principal du collège J-
H Fabre et président de l’USC, MM. Bouyer, Batailler et Gandié, adjoints au Maire, M. Carcuac, conseiller 
municipal et tout le Comité du FCC. 

 
Notons que M. Gambardella eut l’occasion de rappeler qu’il était resté 10 années à Carpentras à la sous-
préfecture de Carpentras, dans sa jeunesse. 
11 mai 1952 : le FCC dispute la finale de la Coupe Rhône-Durance contre le SC Orange  et c’est Orange 
qui l’emporte. 
 
L’organisation de la finale de la DH est confiée à Carpentras ! 
 
Cela se passa le dimanche 25 mai 1952. La rencontre opposait Menton (Rapid omnisports) à l’OF 
(l’Olympique de Florensac). Montée en « grands amateurs » (actuelle 3e division)à la clé ! 
Le dynamisme du club local est une belle réalité ! Et ses excellentes relations avec les instances fédérales ne 
sont plus à démontrer… 
 
1952-1953 : une saison exceptionnelle !! 
Le 8 juin 1952, le FCC se dote de statuts modernes et devient autonome. Son siège est aux café des 
Quinconces 
Le Président MILESI s’est entouré de MM. AVON et BLUM comme VP, MARCELLIN, BOYER comme 
secrétaire et trésorier. + Pignocchi comme excellent entraîneur. 



Parmi les joueurs de nouveaux venus : MM. Boudin, Brinster, Brieugne, Rambaud, Meyer, Stock, Boudin, 
Tarini, Caro, Ceibatta, Eusebio (le vrai ?!) Bertin…. Sans oublier… Ange LUCIANI, gardien de but venant 
du FC Ajaccio !  
Valréas, équipe redoutable (à deux divisions au-dessus de nous) nous rencontre, arbitrée par M. Saurel, 
arbitre international. Les joueurs de l’enclave se cassent les dents sur un Luciani fabuleux et le FCC 
l’emporte 6 à 1 !! 
Surprise générale ! 
Confirmation en fin de saison que nous terminons invaincus !! 
Quelque chose s’est passé ! « La sauce a pris » comme l’écrivent les journalistes… 
Hommages de tous côtés et liesse populaire générale… 
Notre réputation d’organisateur nous fait octroyer l’organisation d’un 1/16e de finale de la Coupe de 
France : les pros de TOULOUSE contre les DH de Villefranche. Terrain aux dimensions fédérales 
imposées, tribunes rajoutées, organisation parfaite ! Le gardien du stade René BIANCO est sur les dents… 
Le précédent 1/16e avait rapporté 700.000 francs au club. Combien pour celui-ci ? Personne n’a donné de 
chiffres… 
 
Jacques MILESI sélectionné dans l’équipe du Sud-Est ! 
Nouvel honneur pour le FCC ! En lerver de rideau de l’OM, Milési se fait remarquer plus haut… 
Le 12 avril 1953,  la série de victoires reprend, malgré un échelon plus haut (Promotion d’Honneur)°! ½ 
finale de la coupe Roumagoux contre Villelaure : le FCC gagne 7 à 2 ! En route pour la finale face à 
Lauris… On craint désormais le FCC !!... Nul à la fin du match, prolongations et victoire du FCC 3 à 1 !! 
Les protégés du Président Milési font décidément merveille ! 
Le gardien, Luciani, à terre, est blessé d’un coup de pied : envahissement du terrain, bagarres, 20 minutes 
d’interruption et victoire ! Finale de promotion contre Villelaure : deux matches furent nécessaires (le 
premier 3 à 3/ le second victoire du FCC 7 à 1 !).  
 
Nous voilà champions pour la première fois de notre histoire ! 
 
Cela nous permet d’accéder à la division supérieure ! Hommages renouvelés ! Fêtes et cérémonies 
officielles ! L’Assemblée générale est une explosion de joie ! Jean Olive est désigné président d’honneur du 
FCC aux côtés de MM. Equin, Gandié et Bosvieux. 
Marin MILESI est réélu à l’unanimité : avec lui, MM. Blum, Avon, Travaillon, Artilland, Darmain, 
Plantevin, Marcellin (René), Boyer, Franchesquin, Arnaud, Antoni, Bremond, Degoutte, Duculty, Farel, 
Franqueville et 



Saussac.

 
 
Nous voilà en PH !  
(Promotion d’honneur) 
6 septembre 1953 : un succès en Coupe de France ouvre la saison ! De bon augure ! Serre et Norwood 
« claquent » des buts en série… 2e tour : Beaucaire (DH)! Pas de chance… pourtant victoire du FCC 2 à 
1 (après prolongations)! 3e tour : FCC-Molières (dans le Gard) : des cars suivent ! Et le FCC ne s’incline 
qu’en fin de match : 2 à 1. En PH, les succès s’enchaînent ! Nous voilà leader à la fin 1953… Sablet (et 
Tchary, leur remarquable entraîneur, passé à la postérité), sont seuls à nous faire trébucher… 
Nouvelle organisation d’un 1/16e de Coupe de France au stade municipal en février 1954! Cannes-Roche-
la-Molière (une nouvelle fois !). Nouvelles recettes pour le club ! 
Nous ne nous inclinons qu’en ¼ de finale de la Coupe Rhône-Durance… contre les futurs vainqueurs (St-
Rémy) compétition devenue très difficile.  
 
Arrive le match pour la montée en Division d’Honneur (niveau jamais atteint…) ! 
C’était le 7 mars 1954. 
En battant Montfavet 2 à 0, le FCC s’inscrivait dans l’histoire du club devant un large public enthousiaste ! 
DIVISION D’HONNEUR… on n’y avait jamais pensé, même pas en rêve… « nous voici au plan régional » 
dira le président. Lors de l’AG suivante le bureau est réélu en masse, par acclamations ! 
L’ancien président Emile Giner est là. Il a tenu à être là : il représente toute l’histoire du club à lui tout seul, 
il en est le symbole (depuis 1921 !)… 
Cadeaux au Président et à l’entraîneur, médaille de la Jeunesse et des Sports aux dirigeants méritants, 
médailles de la FFF. 
La saison suivante, en DH, on se déplace beaucoup : Martigues, La Ciotat, Omer est venu rejoindre les 
effectifs, Onde, Laugier, Mangani, Jean Baconier (ex-Bollène recruté par M. Avon, des Pastis « Avon » de 



Carpentras, fan du FCC et « financeur » du transfert). Les victoires arrivent (même à l’extérieur, comme à 

Agde ! 1 à 2 !)  
On fait venir Menton (CFA) pour s’entraîner et on ne s’incline que 2 à 1. 
Même le Racer (moto-ball) des frères Darmain et de David perd un peu de son aura devant le FCC ! C’est 
dire ! 
24 octobre 1954 : 3e tour de la Coupe de France FCC-Berres ! Victoire du FCC : 3 à 0 ! Baconier, bien 
servi par Mangani et Brieugne, marque les 3 buts (vivent les Pastis Avon !) dont une tête d’anthologie ! Le 
FCC fait match nul (1 à 1) contre le leader de DH… 
12 décembre 1954 : 4e tour de la Coupe de France : le FCC élimine l’OAvignon ! 
Noël 1954 : Match décisif contre Florensac : 1500 entrées au stade municipal (200.000 francs de recettes !) 
et victoire du FCC (3 à 0 / 3 buts de Baconier, -vivent les pastis Avon…). Incroyable.  
Le football est devenu le sport-roi de Carpentras !  
9 janvier 1955 : 5e tour de la Coupe de France : cette fois c’est du costaud les CFA de Draguignan arrivent ! 
Tout la Vaucluse est là ! Public et recettes record ! 
Mais, pas de miracle, Draguignan élimine Carpentras 4 à 0 ! 
En championnat, ce ne sont que victoires à domicile. Moins bien à l’extérieur… Nous serons finalement au 
milieu de tableau en fin de classement DH. ! Le Président Milési reçoit la médaille d’argent de la 
Ligue juste avant de quitter la présidence en pleine gloire ! 
Parmi les sélectionnés au concours des jeunes footballeurs (très à la mode en ces temps-là), citons les 
Carpentrassiens : Alain Carletti, Bielle, Claude Milési, Garcin, Constantin et Arnoux. 
L’équipe 1 est devenue si forte que les anciennes gloires se retrouvent en équipe 2 : Degoutte, Martel, Ravel 
2, Elena, Gil, Casado, Charles, Fougasse, Avon, Jean-Marc Roux, Boudin, Vendrel. Inutile de vous dire que 
cette équipe 2 est particulièrement redoutée dans le Comtat où elle évolue!!... 
La « une » reste en DH : objectif atteint pour la première année. 
 
1955-1956 : C’est Marcel Fenouil qui va prendre la présidence ! 
Homme d’affaire bien connu, le descendant des célèbres « frères Paul et Emile Fenouil » (« les Pépinières 
du Sud-Est », l’une des plus grosses fortunes du sud de la France) est aussi un amateurs de football et de 
sport en général à Carpentras. L’entraîneur Pignocchi est reconduit à son poste. Estève (ex-Arles est recruté, 
comme Valente d’Avignon, Eric, et Martine de Montfavet)… de quoi hausser le ton en DH la prochaine 
saison…  
Le buteur Jean Baconier part pour Alès, après avoir beaucoup donné au FCC. Dommage ! Puisqu’il jouera, 
par la suite, au Stade Français pendant 8 ans en « pro » et sera entraîneur de l’ESA où il remportera 3 
coupes Roumagoux…!! Il sera aussi entraîneur de l’ESA (Aubignan) pendant deux saisons. 
Le Président fenouil, meneur d’homme, sait motiver ses troupes et son encadrement technique. Nous 
sommes encore invaincus à Noël ! Les Omer, Brinster, Estève, Pignocchi, Yves Girard, Martine, Brieugne, 
Serre, Jacques Milési, Eydoux, font merveille sur toutes les pelouses de DH provençales… 



En coupe Gambardella, nos juniors font fort : les cars les accompagnent comme leurs aînés ! En coupe, le 
FCC s’incline contre une équipe « rude » de la banlieue de Marseille… le SO Saint-André… qui n’avait 
rien d’un Saint… 
Grenoble-St-Raphaël en coupe de France se joue à Carpentras !  
En DH, le FCC continue son parcours royal : le leader Nîmes (qui est en fait la réserve du grand Nîmes et 
bénéficie de quelques-uns de ses titulaires parfois… ce fut le cas…).1 à 0 pour Nîmes. Maintien en DH, 
6e/13, au milieu du tableau. 
Devant l’engouement populaire, le bureau s’étoffe : 
Les anciens : Milési, Blum, Isoard, Darmain, Travaillon, Plantevin, Farel, Francesquini, Arnaud, Artilland, 
Franqueville, Castelli, Degoutte, Boyer, Gandié, Giner 
Les nouveaux : Rieu, Igoulen, Bianco, Casado, Vial, Peyras, Florentin, Reynaud, Apotheloz, Saussac, Dr 
Ferréol, Créscentini, Fructus, Ginies, Barthelemy, Fabre, Maurel, Tramontin, Féraud, Dussert, Reynard, 
Grambois, Carpentier, Ricard, Auran, Fusch, Degaches, Chabran, Andrieux, Baud, Villa, Santajulia, Tracol, 
Ripert, Ferrua, Aubert, Viard, Girard… 
Tout le monde veut en être !! 
C’est Francis PEYRAS qui est élu président par acclamations ! 
Président d’honneur : M. Charles Chabanne, sous-préfet de Carpentras, depuis le mois de février 1948 et 
fidèle supporter, M. Jacotet, Maire, MM. Giner, Milési, Gandié, Equin, Fenouil, past-présidents, 
VP :MM. Christian Avon, Blum, Travaillon, Darmain, Georges Raymond, Jean Vial, Izoard 
Secrétaire : René Marcellin (adjoint : Charles Degoutte) 
Trésorier : Maurice Boyer 
On crée un club de supporters, présidé par Charles REY, qui jouera un rôle très dynamiseur pour le FCC. 
Août 1956 : Albert Molina (ex-pro de Toulon et de Montpellier) est nommé nouvel entraîneur du FCC. 
Il y a des départs mais des jeunes montent : Rouille, Fauque, Marchetti, Bocceda, Sheridi.  
Saison mitigée… 
11 décembre 1956 : Le FCC bat l’OM (en DH…) à Marseille 0-1 ! Exploit ! On donne au micro le score du 
FCC en déplacement à la Roseraie et le public des rugbymen explose en applaudissements ! La solidarité 
sportive carpentrassienne ! En ville ils sont acclamés ! « honneur au FCC ! » ! 
Charles, président du club des supporters offrit un « pot d’honneur aux hommes de Molina»… 
Mais la saison est tendue et le risque de descente est grand… 
Le match contre Sète est déjà décisif au stade municipal : 1 à 1. Les critiques pleuvent. Après avoir été 
acclamé, Molina est mis en cause. O tempora, O mores ! La déception est grande.  
Le dimanche suivant, nouveau match nul.  
La dernière chance : l’OM vient à Carpentras (un deuxième exploit ?). Jean Roman fait les gros titres dans 
le DL « la revanche et le sauvetage » Le FCC arrache la victoire ! 1 à 0. Et c’est Molina qui a marqué à la 
10e minute ! s’ensuivent 80’ de résistance héroïque devant un OM furibard ! Et le FCC tint bon ! On reste 
en DH ! Mais il s’en est fallu de peu. 
Et Molina sauve sa tête ! 
 
Saison 1957-1958 : rien de changé. Les dirigeants restent en place et l’équipe évolue peu. Le président 
Peyras annonce la venue de Mercier (ex St-Rémy). 
Un entraîneur « pro » est adjoint à Molina : Ignace GRUCHAUX (ex-Lens, Rouen, Troyes, Toulon 
« pro »). Ancien international militaire, il fut présélectionné en France A en 1948. 
Les supporters organisent des tournois avec des équipes de renom pour renflouer leur caisse ! Le FCC y 
brille ! 
Valente, Girard, Milési, Mercier, Cau, Gruchala, Brieugne, Brinster, Martine, Rouillet, Mangani (+ les 
juniors Carletti et Bayle, de temps en temps) forment une équipe prometteuse… Le stade est plein à chaque 
match. 
En coupe le FCC bat Cabannes 2 à 1 puis sera rapidement éliminé. Mais en championnat, le FCC accumule 
les matchs nuls… On s’enfonce dans les profondeurs du classement… 
Pour la Saint-Siffrein : match de gala FCC (renforcé)/Ales (pro) avec Jean Baconier qui a laissé de bons 
souvenirs à Carpentras. Alès gagne 2 à 0. 
Retour au championnat où l’Olympique Avignonnais nous bat 6 à 1 ! Cela commence à bien faire ! 
Gruchala est vivement critiqué : « les joueurs ne sont pas à leur vraie place », etc, etc. 



 
On perd le match décisif en fin de saison et l’on va devoir jouer les barrages pour tenter de ne pas 
descendre… 
 
C’est la crise ! On redescend en PH ! Après tant d’années d’efforts ! Pourtant les autres équipes et les 
jeunes ont d’excellents résultats…les Juniors en Critérium, en particulier. 
La présidence change de :mains : Gorges Florentin prend la place (à siège éjectable… !!)… « Kiki » 
Bourdin, le buteur n°9 de Gap a signé à Carpentras… 
Gruchala saute en août 58 et c’est l’entraîneur Domecq qui entre en fonction.  
Dur challenge ! L’équipe a évolué avec la descente : les « pointures » sont allées ailleurs… Il reste : Bressy 
dans les buts, Nouguier, Milési 1, Onde, Michelis, Milési 2, Milési 3, Verdriole, Tailleu, Bourdin et Bayle . 
(Notez que des jeunes Mouriès, Carletti, Ottavi, Achard, Omer, Valence, Migliorero, Bruna et Ferrua, 
« pointent le nez » et se proposent à la relève….) sans oublier les Rissier, Paris, Blouvac, Labet, 
Costagliola, qui préparent leur rentrée…. 
 
Saison 1958-1959 : On espère secrètement la « remontée »…  
 
René Bianco accueille Annecy-Menton en 1/32e de Coupe de France ! (1600 spectateurs payants !). 
Notez que les journalistes carpentrassiens préparent une rencontre contre leurs collègues d’Avignon : dans 
nos rangs on reconnaît les excellents : Charles Degoutte, Paul Sajhau, JL Levreau, André Cézanne, Simoni, 
Bonnefoy, Jean Roman, Carcuac, R. Gonnet, etc. !!  
Entraînement acharné et bons repas… 
Côte FCC : nous sommes au bord de la remontée et l’on regrette le mauvais départ de début de saison. 
« Kiki » Bourdin brille et l’effet DOMECQ est bien là. 
 
Mai 1959 : inauguration du stade de Serres ! 
Nos journalistes carpentrassiens rencontrent L’Olympique Serrois (un nouveau club local) au profit de nos 
soldats en Algérie. 
L’AG du club ne donne lieu à de grands changements. Quelques grognes d’avoir manquer la remontée. 
Sans plus. 
Sason 1959-1960 : la passion est retombée. Mais tout vient à point pour qui sait attendre… Le FCC se 
renforce avec l’arrivée d’un athlétique Italien : Aurélio ORIGONI (ex-Grenoble), 25 ans ! C’est un 
« produit » Domecq… 
A signaler la fracture de la jambe du Carpentrassien Jacques Mayon (au cours du match de gala Nîmes-
Olympique FCC renforcé) et la remise du chèque de la recette au blessé. 
Problèmes financiers : on a du mal à trouver un bureau directeur… ! 
Marin Milési revient à la présidence. 
Le nouvel entraîneur est M. COHEN. Objectif : remonter en DH ! 
On se met au travail et on ne badine pas ! 



 
Liste chronologique des Présidents d’associations des clubs 

carpentrassiens ayant pratiqué le football depuis 1914 
(notez qu’il y en eut parfois plusieurs en même temps…) 

 
- M. CARRIE (aux alentours de 1920) : sous le couvert du Vélo Moto Club 
- Le Docteur GRIMAUD (beau-père du Dr Montel) : 1931 avec les « DIABLES NOIRS 

CARPENTRASSIENS » 
- M. BERNUSSET : 1934 : Football association de Carpentras (filiale de l’Auto Moto Club) qui allait 

devenir le « Football club carpentrassien » (FCC : pour la première fois) 
- M. MERIC (des conserves du même nom) : 1938 : ASC « Association Sportive Carpentrassienne » 

qui avait son siège au Café du Soleil place du Quinconce 
- M. Gabriel MARCELLIN présida ensuite le foot et l’athlétisme pendant la 2nde Guerre Mondiale 
- M. GINER (de 1947 à 1949) présida  le foot et l’athlétisme 
- M. Marin MILESI prit sa relève de 1950 à 1954 
- M. Marcel Fenouil fut président en 1955 
- M. Francis PEYRAS (des célèbres berlingots Eysseric) : en 1956 et 1957 
- M. Georges FLORENTIN de 1958 à 1960 
- Et M. Marin MILESI, à nouveau, jusqu’en 1961 

 
 

LES TERRAINS DE JEU DES DIVERS FOOTBALL-CLUBS 
CARPENTRASSIENS : 

 
(Intégrez bien que des quartiers aujourd’hui construit à refus et très peuplés étaient, jadis, des terrains en 

jachère dans un Carpentras de 10 à 12.000 habitants) 
 

- De 1915 à 1918 : sur un terrain aménagé, à cet effet, au quartier de Souville 
- La section « football » de l’Espérance-Etoile-Aurore réunies (club de gym et haltérophilie) : sur un 

terrain au quartier de Saint-Labre en 1919 
- Puis retour à Souville de 1920 à 1922 
- Retour à Saint-Labre en 1927 et 1928 
- 1929 : nouveau terrain à Saint-Ponchon sur le stade dit « du Plan » (route de Saint-Didier sur une 

propriété de la famille Ulpat) (plan ci-après) 
- 1931 : trop éloigné à l’usage, on revient à Souville 
- tout en essayant, en 1931, la solution d’un stade au Plan (route de Saint-Didier) 
- 1934 : intérim d’un  terrain au Four à chaux (pour le motoball et le football), en attendant la 

construction du 
- Stade Municipal (toujours existant au dessous du nouveau lycée Fabre) achevé en 1935 où se 

déplacèrent le motoball et la football qui se partageaient les lieux. 
- Pendant la guerre, on remit en fonction le stade du Four à chaux (l’ASC), en même temps que le 

stade municipal, avant de revenir définitivement au stade municipal en 1942. 
 
 
 
Comment se formèrent par étape, les club(s) de football de Carpentras ? 

 
1914 : C’est à l’initiative des élèves du collège Jean-Henri Fabre (l’ancien collège des anciens (celui, 
historique, de la rue du collège) que se forma la première équipe de football à Carpentras de l’Association 
Sportive du collège de Carpentras). 



1915- 1919 : La Première Guerre Mondiale interrompit, un moment (en 1915) ce divertissement sportif 
avant qu’en 1916 et 1917 le « Carpentras Sports Association », puis, en 1918, l’USC Association, puis en 
1919, la section « football » de l’Espérance-Etoile-Aurore réunies (avec deux équipes) 
1920 : la section « football » du RCC (« Carpentras Sport) crée une équipe qui rencontrera celle de l’EEAR. 
Avant la fusion de fin 1920 dans le « Carpentras Sport Association » 
Des matches épiques opposeront, cependant, encore, ces deux équipes jusqu’en 1921. Cela dura jusqu’en 
1927 où naquit la « Gallia Club » (jusqu’en 1929) 
qui allait se transformer en novembre 1929 en « Diables Noirs Carpentrassiens » jusqu’en 1931 avant que 
ne naisse le FCC + les DNC (fusion en 1934 sous l’égide de l’Auto-Moto-Club) 
1938-1943 : Association sportive Carpentrassienne (ASC) 
1944 à 1949 : USC (section foot association) 
Avec, en 1946 et 1947, en parallèle, un court moment, le « Groupe Sportif Saint-Joseph » (GSSJ) 
1949 : MM. Giner et Farel assurent la transition d’après-guerre 
1950-1952 : USC-FC Carpentras 
1952 : FCC autonome (jusqu’à nos jours) 
 
 

Les entraîneurs du football carpentrassien : 
 

1928 : M. STEIGER (ex-joueur pro de Mulhouse) 
1931 : M ; CANIONI (entraîneur du DNC) 
1946 : M. TRIBLES 
1948 : Aldo CAUALLI et Guisto REMO (entraîneur joueur) 
1950 : M. MERCIER 
1951 : M. RUOCCO (entraîneur joueur) 
1952 : M. PIGNOCCHY (entraîneur joueur) 
1956 : Albert MOLINA 
1957 : M. GRUCHALA 
1959 : M. DOMECH 
1960 : M. COHEN 



 
 


